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O V I s par  la  grâce  d© 
Dieu,  Roy  de  France  & de 
Nauarre,  A tousprefensSc 
à venir.  Salut.  Comme  en 
toutes  les  créations  d’offi- 
ces,noftre  principale  intention  n’eft  qu’a 
reccrcher  le  foulagementdénosfubietss 
& que  fi  en  cela  elle  n’eft  fuiuie , nous  ne 
voulons  pas  qu’elles  fijbfîfteut  danantar 
geTNousauons  d’autant  plus  fauorable- 
ment  receu  les  remogiftrances  qui  nous 
ont  eftc  fai  tes, de  la  charge  & oppreffion 
de  nordicsfüb;ets, au reftabliftement  des 
Eleâ:ions  particulières  de  noftre  Royau- 
me,ruiuat  noftre  Ediâ:  du  mois  de  Decé- 
bre  dernier, que  l’o  nous  a fait  voir,que  la 
caufe  pour  laquelle  elles  ont'efté  créées,, 
efteeffée  par  l’augmentation  faite  depuis 
des  Sièges  de  nos  Elevions  principales, 
mais  aufli  du  nombre  ancien  des  officiers 
d’icellcsîEn  forte  qu’outre  que  leur  eften- 
duë  eft  fi  petite  à prefent , que  plufîeurs 
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font  réduites  à la  moitié  des  ParoifTes 
qu’elles auoient,  s’il  enreftoit  quelqucs- 
vncs  déplus  grande  ellenduc , le  nombre 
des  officiers  d’icelles,  leur  pourroit  bien 
permettre  d’aller  aux  lieux  plus  éloignez 
deleurefl:abliffcment,pour  y rendre  la  lu- 
ftice , fans  affiiiettir  nos  fubjets  à tant  de 
diuers  degrez  de  iutifdidion  ,dont  ils  fc- 
roient  difpcnfez  dés  le  temps  delareuo« 
cation  faite  des  Procureurs  pour  nous  ef. 
dites  Eledions  particulières,  ou  en  confe- 
quencede  la  fuppreffion  faite  d’icelles  en 
l’année  mil  Ux  cens  vingt-cinq  , fi  vne 
plus  prelTante  neceffité  n’euflpoincdiuer- 
ty  le  fonds  quieftoit  deftiné  à vne  fi  bon- 
nefin.  Araifondequoy  par noftre  regle- 
ment general  de  lanuier  mil  fix  cens  tren- 
te-quatre,  nous  declarafmes  taillables  les 
officiers  d’icellcs  Eledions  particulières, 
dont  les  priuileges  ayans  efté  dés  lors  re- 
cogneus  intolérables  à noftre  peuple,  il  eft 
aifé  de  iuger  qu’il  ne  pourroit  pas  fubfifter 
fous  le  faix  de  toutes  les  exemptions  attri- 
buées par  ledit  EdiddeDecêbre  dernier, 
plus  importantes  beaucoup  que  celles  là 
mefmes  de  nos  Elections  principales, puis 
qu’vîie^râde  partie  des  officiers  d’icelfes. 


rendent  dans  les  villes  franches  : & qu’au 
contraire  les  p'iusriches  concribuabics  re 
difpofoienc  déjà  de  fe  prcualoir  de  ces 
nouuelles  immunitez  , au  preiudicc  des 
médiocres , & des  pauures  : Ainfi  que  les 
CÔmifTaires  enuoyez  par/nos  Prouinces 
pour  le  regalcmcntdes  tailles,  ont  fage- 
mët  reprefenté;  Et  que  ce  feroit  vn  grand 
bien  de  retrancher  ces  membres  fuperflus 
de  la  luftice,  qui  ne  feroient  qu’alterer 
nos  finances,  furcharger  noftre  peuple,  & 
ruiner  nos  officiers  des  Elcûions  princi- 
pales, que  la  bonne  coduite  & la  neceffité 
de  leurs  charges^nous  obligeroient  affez 
de  conferuer  quand  on  ne  confidercroit 
point,  qu’ayans  fous  la  foy  publique  em- 
ployé leur  bien  à ces  offices  pour  nous  y 
feruir,  ils  n’en  deuroient  pas  rcccuoir  vnc 
fi  notable  diminution,  fans  quelque  in- 
demnité., que  le  fonds  defdites  Elevions 
particulières  n’égaleroit  pas:  Ce  qui  feroit 
bien  éloignc  de  ce  que  l’on  nous  auoit  fait 
cfpercr  de  ce  reftabliflement,  pour  fubuc- 
nir  aux  dcfpenfes  necefiairesà  laconfer- 
uation  de  cét  Eftat.  A ces  cavses 
ayant  mis  cefte  matière  en  deliberation 
en  noftre  Confeil,  où  cftoient  plufieurs 
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Princes  & Officiers  de  noftrc  Couron- 
ne : De  l’  Aduis  d’iceluy  , & de  noûre 
certaine  fciencc,  pleiiie  puiiTancc  & au- 
tlîorité  royale  , Auons  reuoqué , efteint 
& fupprimé,  reuoquons  , efteignons  Sc 
fupprimons  noftredit  Edidde  Décembre 
dernier  pour  le  reftabliiïcmenc  defditcs 
Elcdions  particulières  j Cnfemble  toutes 
les  créations  cy- deuant  faites  jtant par  nos 
predecefTeurs  Roys  que  Nous, des  Ele- 
vions particulières,  anciennes  & nouucl- 
Ics  denoftre  Royaume , auec  tous  les  offi- 
ces dependans defditcs  Elcdionsparcicu- 
îieres,&:  tout  ce  qui  s’en  efl:  enfuiuy.  Fai- 
faht  defenfesaufdits  Officiers  defdites  E- 
IcVios  particulières, de  plus  s’entremettre 
à l’exercice  & fonVion  defdites  charges, à 
peine  de  faux,  caffation  de  procedures, 
defpens,  dommages  & interefts  ; Reünif- 
fant  à cefte  fin  toutes  les  fondions  des 
Officiers  defdites  Eledions  particulières, 
aux  Officiers  defdites  Eledions  principa- 
les, fans  que  pour  quelque  caufe  & occa- 
fion  quecefoit,  lefdites  Eledions  parti- 
culières ny  les  Officiers  d’icelles  puiflent 
eflrecy-apres  en  tout  ou  partie  reftablk. 
Vouions  que  ceux  qui  fe  crouueront  en- 


corc  dans  l’exercice  d’aucuns  Offices 
defdites  Elevions  particulières  , foieric 
rembourfez  de  la  valeur  & prix  courant 
de  leurs  Offices  , enfemble  de  leurs 
fraiX  & loyaux  coufts  , fuiuant  k liqui- 
dation qui  en  fera  faite  par  les  Corn* 
miflaires  à ce  par  nous  députez:  Attri- 
buans  comme  nous  attribuosparcesprc- 
fcntes,  les  gages  êc  droiûs  attribuez  aux 
Officiers  defdites  Eledions  particulières, 
aux  Prefidens  , Lieutenans,  AfrefTeurs, 
Eieus , Controllcurs , Adiiocats  &C  Pro- 
cureurs pour  nous,  Receucurs  des  Tail- 
les, Taillon,  Payeurs  des  gages  des  Eieus 
& Greffiers  defdites  Eledions  principa- 
les. Lefquels  gages  feront  régalez  &:  dé- 
partis fuiuant  l’cftat  & departement  qui 
en  fera  fait  en  noftre  Confeil.  Et  quant 
aufdits  droids,nous  lesauons  liquidez  & 
cualuez  à quatrefols  pour  paroifle  pour 
chacuri  defdits  Officiers.  Pour  iouïr  pat 
nofdits  Officiers  defdites  Eledions  prin- 
cipales ^ defdits  gages,  ainfique  des  au- 
tres  gages  à eux  cy-deuant  attribuez,  pât 
les  mains  des  Receueurs  de  nos  Tailles  & 
Taillon , chacun  en  l’année  défbn  exer- 
cice. Lefquels  gages  nous  voulons  cûr» 


employez  coniointement,  aucc  leurs  an« 
ciens  gages,  aux  cflats  de  nos  finances , à 
commencer  en  la  prefentc  année 
dudit  droid  de  quatre  fols  pour  paroilTe, 
chacun  d’eux  hereditairemëc , & par  leurs 
mains  ou  de  leurs  Commis,  comme  de 
leurs  autres  droids , que  nous  voulons 
à cette  fin,  eftre  d’orefpauant  employez 
en  nos  Gommiflions  pour  la  Icuéedenos 
Tailles , fans  que  pour  raifon  de  ce  , ils 
foient  tenus  d’en  compter  en  nos  Cham- 
bres ny  ailleurs,  dont  nous  lesauousdif- 
penfez  & defehargez.  Et  fi  par  inaduer? 
tcnceouautremêt,  lefdits  droids  eftoiët 
obmis  en  nos  Commiflions  , nous  per- 
mettons aufdits  Elcus  de  les  comprendre 
en  leurs  Commiflions  qu’ils  enuoyero  tés 
paroiffes  de  leikrs  Eledions,  en  vertu  des 
prefentes.  Voulons  que  lefdits  droids  at- 
tribuez aux  Officiers  defditcs  Eledions 
particulières,  par noftredit  Edid  du  mois 
de  Decebre dernier,foict  payezaux Offi^ 
ciers  defdites  Eledions  principales, à ladi- 
te raifon  de  quatre  fols  pour  paroifle  pour 
chacun  d’eux,  ou  aux  porteurs  des  quit- 
tances de  finance  de  ladite  attribution.  A 
la  charge  de  payer  par  chacun  de  nofdits 
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Officiers  defditcs  Elevions  principales^ 
les  femmes  aufquclles  ils  feront  pour  ce 
modérément  taxez  en  noflrc  Confeil, (ans 
que  lefdits  Officiers  foienttenus  de  faire 
regiflrer  aux  Bureaux  de  nos  finances,  îes 
quittâces  defdites  nouuelles  attributions,  - 
ny  de  prendre  attache  fur  icelles , dont 
nous  les  auos  defehargez  & defehargeons 
par  ces  prefentes  ; Faifant  defenfes  audits 
Treforiers  de  France  , Sc,  tous  autres  de  les 
y contraindre.  Et  pour  donner  à nofdits 
Officiers  defdites  Éleétiqns  principales, 
d’autant  plus  de  fu)e£t  de  bien  & fidèle- 
ment exercer  leurs  charges  au  foulagc- 
mêcdenos  fübjets^Nous  les  auons  en  tant 
que  befoin  feroic , de  nouueau  confirmez 
& confirmons  en  tous  leurs  priuileges 
attributions , droiéls  de  comittimus,  rang 
& feance , exemptions  de  toutes  Tàilles , 
Aydes  & autres  fubl^dcs , mefracs  de  tu- 
telles & curatelles,  è de  toutes  charges 
publiques , encor  qu’ils  ne  refident  dans 
i’eftenduc  de  leur  Eledion,  fuiuant  nos 
preCedetisEdiâ;s&  Déclarations  expref- 
fes  en  leur  faueur , mefmes  celuy  du  mois 
de  Feufier  mil  fixcés  trente- deux,  &non- 
obftant  tous  autres  Edicls  DcclarationAr 
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Rcgicmens,  Arrcfts  &:  autres  Icfcres  à ce 
contraires,  aufquelles  nousauons  pour  ce 
regard , dérogé  & dérogeons.  Les  exem- 
ptonsen  outre  du  logement  des  gens  de 
guerre.  Défendons  à celle  fin , à cous  nos 
Lieutenâs  generaux  &:  particuliers , Mai- 
res, Efeheuins,  Capiteux , Consuls, lu- 
rats  & autres  , de  donner  aucun  departe- 
ment ou  logement  defdits  gens  de  guerre 
és  maifons  de  nol^its  Officiers,  &aurdits 
gens  .de  guerre  d’y  prendre  aucun  loge- 
ment. 

Si  donnons  en  mandement 
à nos  amez&:  féaux  Ço.nfeillcrs  les  Gens 
tenans  noftre  Chambre  des  Comptes  &: 
Cour  de  nos  Aydes  à Paris,  Prefidens^ 
& Treforiers  Generaux  de  France  des 
Gencralitcz  en  refl’ortiflans , Qt^  no- 
llre  prefente  Déclaration  ils  facent  lire, 
publier  Si  cnregiflrer , Et  du  contenu 
iouïr  tous  lerdits Officiers  plaincment 
paifîblement:  celTant  & faifant  celTer  tous 
troubles  & ernpelchéraens  au  contraire, 
nonobftant  oppoficions  ou  appellations 
quelconques , dont  fi  aucunes  interuicn- 
nenr,  nous  auons  referué  la  cognoiflancc 
à noftre  Çonfeil  icelle  interdite  à tous 
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autres  luges  par  ces  prcfentes , defquellcs 
^auta  ne  qu’on  poprra  auoir  bcfoin  en  p!u- 
fieurs  & diuers  lieux,  nous  voulons  qu’aux 
copies  deuëmcnc  collationnées  par  l’vn  de 
nos  amcz  6c.  féaux  Confeillcrs  6c  Secré- 
taires, foy  foicadjoufléc  comme  aux  Ori- 
ginaux : C A R tel  eft  noftre  plaifir . En 
tefmoin  dequoy  nous  auons  fait  mettre 
noftre  feel . D o n n e'  à Neuf-  C haftel , au 
mois  de  May , l’an  de  grâce  mil  fix  cens 
trente*cinq , Et  de  noftre  régné  le  vingt- 
cinquième  . Signé , L O V Y S , Et  fins 
bas^  Par  le  R o y , D e L o m e n i e,  A 
coftéjvifa,  6c  feellées  du  grand  feau  de  ci- 
re verte  fur  lacs  de  foyc  rouge  6l  verte,  Et 
i cofte  eft  encor  écrit  : 

Leües , publiées  ^ regiflrées  en  la 
Chambre  des  Comptes  ^ le  Procureur 

General  âu  Roy , par  le  commandement 
de  fa  i^Majefté  , poné  par  Adonfeur  le 
Comte  de  Soiffons  , Grand  Adatjîre  de 
FramPy  Gouuerneur  ^ Lieutenant  Ge- 
neral pour  le  Roy  en  Dauphiné  j •venu  ex- 
près ert  ladite  Chambre  ^ ajjifé  du  Stcur 


Duc  de  li^onthd's^on  y & des  Sieurs  de 
Leon  & d Ormejjon,  l^onleillers  de  fadite 
Alajejié  en  Jçs  Confeds  d'EJIat  ô"  Prtuéy 
le  May  i6jj.  Signe,  BOVRLON. 

Leu, publie &regifiré parle  comman- 
dement du  R,oy  y porté  par  Monfieut  le 
Comte  de  Soldons  ',  du  Sieur  Duc 
de  Monthac^on  , Cheualier  des  Ordres 
dudit  Seigneur  y & des  Sieurs  de  Leon  O* 
d'OrmeJJonyConfeiÜers  en  fes  Confeils 
d’Ejlat  0*  Priue  y Oüy  0^  ce  reojuerant 
fon  Procureur  General.  A Paris  en  U 
Cour  des  Ajdes  , les  Chambres  ajjem- 
blces  lê  16.  iour  de  May  yi’an  i6^y. 

Signé,  Bovcher. 

Colîâtionnc  aiix  ddginaux  par  moy  Confciüer 

Secrétaire  du  Roy  & de  fes  Finances. 


